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terne du pu-bis et surtout son abýence de
bon drainage *eficace. La comparaisonl
qu'on a voulu fdiire &e les hiystéreecto-
mnies vaginales et abdominales est coiin-

piètmentinexacte, car ici la voie haute
est la "'vo-ie propre" ce qui est -tout le con-
traire pour' la prostateetomaie sus-pubienne.

J e ne cr~ois pas à l'avenir de la -sutbure
iim(mdiaýte uirétrovés*,icale car outre qu'elle'
eeL impossible dlans la moitié des cas, faute
d'un jour suffisant - et l'ablabion. des tu-
meurs Vésicales perî"cer-vicales est là pour
IL, lProuver - on1 déchîlre souvent l'u1rètru
tout entier en l'enlevant avec la glande.

Pour mon compte, j'ai enlevé trais fois
sur quatre l'urètre prostatàque -tout. entier
avec la grlande, ce qui nl'empê^che pas deux
de ces mi.alades d'uriner aujourd'hui comme
tout l-e monde, malgré cettp technique qui
semble aussi peu- chirurgicale que possible,
et l'on se demande comiment peuvent se ré-
tablir les mictbions régulières. Gela est -au
moins tout aussi curieux que de voir des
malades marchier très correctement aprlès
l'astragaiectomie.

Le Freyer à mon sens donne donc une
grande sécui-Vité pendant l'ýopération et une
incertitude après, ce qui est tout le con-
traire pour la prnae

Quant à 'a technique, l'ongle suffit très
bien pour effriter les deux muqueuses uré-
traie et vésicale.

Dans les hypertrophies du lobe moyen,, en
effet, il y -a une ascension de l'urètre pros-
tatique qui se prolabe clans la vessie deé
sorte que le versant antérieur du lobe
moyen est formé par de la muqueuse uré-
traie.

.]Eni résunié nia pratique et m-a condithe
actuelle dans la prostatectomie est l'a sui-
vante

JTe fais1 la prostate .etomie périnéale (pro-
ceefrançais) , clans, l'immense majorité

des cas en promiéttant à peu prýès sûrement
laguisoni, car i.l s'ag..it là 'd'une opération

simple et vraiment bénigne, ne 'demandant
j amai s ilus d'une d emi-heure.

Je- f ais',la.'pros-ttctomie combinée, péri-
no- sts-Ètibiehrlie, d%'après mon procédé, dans
les.très grosses hypertrophies à évolution
vésicale -et on ýêàt ý'en assurer aevec le tou-

cher Comibinéý îecto-sus-pitbliei-t, avec la cys-
transvésicale de FiilleîÈ-Froyer au>.x cas de
toscopieou. avec le résoiiîate-ir Guyo~n qui

1emtcl'tilpréeiei' les -echefs l.éas
je réserve enfin la prsot'Lmehaute

1 )l'5taLùiquCs et<itioiise avýec "h(4ia-
tIiri.I-r.l." 0 ?:J:::ofuses ])erlnettant d'en-

-erý,agd'une tumeur vésicale
surali.ou.tt'e ect que le cystoscope ne peul réi-
.vélIer. Une taille haute faite pbur troutver
uine tumieur qui n'xsepas se terininera
alors Ltout na-turellement comm.e dans deux
de ines cas par une prostateebomie hautte,
mu1ais alors -on -ne pouirra pas promettre la
gu-crison, le coefficient dle mortalite opé-
ratoire état é,,idlemment plus élevé idans
cette (pr.ind'u-n avis unanime.

Caraciâres physiques et chimiques
des eaux de " 1La Preste " (f )

(Par le Dr je aiibin-ati, professeur agré2é à. 1,u
Faculté de MNontpellier)

beaui (le LA PRESTE est fournie par
trois ýources ext\rémnemý_t abondanbes puis-'
que le débit atteint près Cie 1,800,000 lte

Par' jour.
Cette eau est d'uine parfaite lmitéavec

dles reflets bleuâtres rappelant ieux 'n
solutbion. de quinine ; elle a unie saveur
léo-éremient acidulée.

Sa température est de 44 degrés eenti-gca-
d e.

Nous pos.sédlonis trois analyses *de l'eau
faites au griffoir même. La première a
pour autbeur le professeur Anglada, *de
Montpel lier, et 'date de 1830. La seconde -est
duc à 11. le docteur Vincent, membre du
Conseil s-upélî.cur de Santé de la Marine, en-
voyé-( touek ýpécialement à LA PRESTE en
1868, à cet effet, par le .ministre -de la, Ma-
rie. Lje rapport officiel de cette r-i!issioxb a
été publié dans les "Archives de MIédecine
na;vale-", de anvier 1868. Les concluasions
chi cI-o<;teir ~vti~tfurentt si favorables qu-'-
elles décidèren-t comme nous l'avons di,

( 1) Uis produits que nous annonçons n'état
que dles Iprodilits dont nous avons pu apprécier la
valeur et l'ei-ficaei.té, nous nous faisons un grand
plaisir dle comniîquer à, nos locteurs, ces tensci-
gnemnents sur l'eau de la Preste, à la d-emande <le
.notre excellent con frère, le Di*r Jeamîbreau, profes-
seur agrégé à la Facut< de M6decine <le Montpellier
(France).


